Le Petit Poucet

La Chasse aux Contes I11

C'est une histoire bien triste... L'histoire d'une famille trés pauvre, avec sept enfants, sept garcons.
Le plus jeune, qu'on appelle le Petit Poucet parce qu'il est & peine plus grand qu'un pouce, s'est caché
sous un tabouret, et il entend ses parents qui se lamentent...

10. Les Parents

Paroles et Musique
Sylvain Combaluzier
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